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L’INDE
Impressions d’Inde

En janvier, la FUCID a envoyé 6
étudiants et 7 membres du per-
sonnel en Inde. En juillet, 8
autres étudiants y passeront un
mois dans le cadre d'un voyage
d'immersion. Après les
Philippines et avant le Bénin,
l'Inde s'est trouvée au cœur des
activités de la FUCID pendant
une année. Ce dossier est l'occa-
sion de fournir quelques clés
pour décoder ce pays.  Grande
puissance émergente de plus
d'un milliard d'habitants, l’Inde
est traversée par une série de
dynamiques. Politiquement, mis
à part le conflit historique avec le
Pakistan, des tensions apparais-
sent avec la Chine et le Russie,
le tout sous l'œil vigilant des
Etats-Unis. Au niveau interne,  «
la modernité de l'Inde » c'est
aussi un fossé énorme entre
riches et pauvres et un modèle
de développement pas toujours
respectueux de l'environnement.
Néanmoins, l'Inde reste un pays
envoûtant et fascinant par sa cul-
ture, ses traditions, sa philoso-
phie et la générosité de ses habi-
tants. Les étudiants et les
membres du personnel, partis en
janvier, peuvent en témoigner.

François Reman

REGARDS POLITIQUES POUR 2007

Triple déchirement : interne, régional, mondial

Plus de dix mille paysans indiens se sont suicidés au cours de la seule
année 2005. La plupart d'entre eux ont avalé des pesticides parce qu'ils
ne pouvaient plus faire face à leurs dettes. On vante souvent la puissan-
ce économique qu'est devenue l'Inde, aussi appelée « plus grande démo-
cratie du monde ». Et il est vrai que sa croissance est impressionnante :
7,8% pour l'année fiscale 2005-2006. Néanmoins, l'Inde a beau exporter
plus de céréales que la quasi-totalité des Etats du monde, la moitié de ses
enfants continuent de souffrir de malnutrition. Le fossé ne cesse de se
creuser entre la majorité des Indiens et les 5 à 6% de la population qui
peuvent prétendre à un niveau de vie « européen ». Selon un rapport du
Bureau international du travail (BIT), la consolidation de l'économie a
élevé le niveau de vie de la classe moyenne mais n'a pas empêché que
la vaste majorité des travailleurs demeurent en situation précaire.

Pour ne rien arranger, l'inégalité est, de plus en plus, source de violence.
Elle renforce notamment le mouvement maoïste « naxalite », devenu si
agressif ces deux dernières années que le Premier ministre y voit « la pre-
mière source d'insécurité intérieure ». En novembre 2005, les marxistes
n'ont pas hésité à s'attaquer, en plein jour, à une prison et sont parvenus
à libérer 300 détenus. Mais les violences sont également communau-
taires, entre hindous et musulmans. Des attentats ont, ces derniers mois,
visé des temples, des vestiges et des mosquées, mais aussi des marchés
bondés de New Delhi. Les autorités indiennes accusent le mouvement
terroriste pakistanais Lashar-e-Tayyeba.

En effet, les tensions sont également importantes entre l'Inde et ses voi-
sins. Notamment avec le Bangladesh et le Sri Lanka, en raison de l'immi-
gration incontrôlée, ou avec le Népal, mais aussi - et surtout - à la frontiè-
re avec le Pakistan. Pourtant, si le Cachemire reste violemment disputé
par les deux pays, avec sans cesse de nouvelles victimes parmi les civils,
les militaires et les politiques locaux, la détente des relations diploma-
tiques est notable. Fin octobre 2006, les discussions ont repris. Le prési-
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dent pakistanais Pervez Musharraf est allé jusqu'à déclarer, le 5 décembre, que son pays était « prêt à
renoncer au Cachemire si l'Inde en fait autant ». Des propos reçus « avec intérêt » par le Premier ministre
indien, M. Singh. Actuellement, ce territoire est scindé en deux. Malheureusement, les négociations achop-
pent entre autres sur la délimitation des lignes de contrôle et de démilitarisation du glacier Siachen, point
stratégique pour la maîtrise des ressources en eau.

L'Inde, prise en étau, est aussi le théâtre d'un jeu géopolitique complexe entre les puissances que sont la
Chine, les Etats-Unis et la Russie. C'est avec Washington que les liens s'avèrent les plus étroits, depuis la
visite de George Bush en mars 2006. Pour soudoyer l'Inde, le président américain n'a pas hésité à réaliser
une entorse au Traité de non-prolifération, en la reconnaissant « puissance nucléaire de facto » et en lui
promettant une coopération en matière de nucléaire civil. Et ce, malgré que l'Inde refuse toujours les ins-
pections internationales sur plus d'un tiers de ses installations - inspections pourtant exigées au Pakistan,
en Corée du Nord et en Iran. 

Les Etats-Unis espèrent par là faire de l'Inde un contrepoids à la montée en puissance de la Chine, qui
menace leur hégémonie dans la région. L'Inde croit aussi pouvoir rapidement rivaliser avec le « dragon »
chinois. De plus, les Américains comptent beaucoup sur les commandes militaires indiennes, en forte haus-
se. Enfin, probablement pour ne pas contrarier le partenaire US, le Premier ministre a gelé le projet de
gazoduc venant d'Iran, pourtant très prometteur pour le pays. Dans le même temps, des rapprochements
plus timides ont eu lieu en direction de la Chine et de la Russie. Tiraillée de toutes parts, l'Inde peine à se
choisir un avenir. Mais, en voulant faire plaisir à tout le monde, elle court le risque d'oublier l'essentiel : les
Indiens.

Benjamin Moriamé

Sources: www.grip.org, www.crisisgroup.org, www.monde-diplomatique.fr, L’Etat du Monde 2007.

CARTE D'IDENTITE

Population : 1, 1 milliard
Superficie : 3.287.590 km2
Densité de population : 335 hab. par km2
Capitale : New Delhi
Monnaie : 1 euro = 50 roupies
Langues : l'anglais, 15 autres langues offi-
cielles (l'hindi est la plus commune) et 4.000
dialectes non-reconnus.
Religions : hindous (82%), musulmans (12%),
chrétiens, sikhs, bouddhistes , jaïns.
Climat : Bonne saison : de mi-novembre à fin
mars. Fortes chaleurs : avril à juin. Saison des
pluies (mousson) : de fin juin à septembre.
Statut politique : République fédérale
Régime : démocratie parlementaire
Chef d'Etat : Abdul Kalam

INDICATEURS SOCIO-ECONOMIQUES

Croissance annuelle : 1994-2004 : 6,2%. 2005 : 8,3%.
Environnement : Catastrophique. Rejets de l'industrie
chimique, rivières intoxiquées, déforestation massive,
métropoles asphyxiées, etc.
Pauvreté : 25% de la population vit sous le seuil critique
de pauvreté.
Revenu moyen : 1100 roupies (22 euros)/mois/hab.
Analphabétisme : hommes (26,6%), femmes (52,2%).
Indicateur de développement humain : 0,602.
Nombre de médecins : 6 pour 1000 habitants.
Mortalité infantile (2000-2005) : 67,5%.
Espérance de vie : 63 ans.
Indice de fécondité : 3.
Accès à Internet : 32,4% des habitants.
Dépense publique Education : 4,1% du PIB.
Dépense publique Défense : 2,8% du PIB.

LA BELGIQUE: quelques éléments pour comparer
Population: 10,5 millions - Superficie: 30.513 km2 - Densité de population: 314,6 hab. par km2 - Croissance
annuelle (1994-2004): 2,3% - Croissance 2005: 1,5% - Nombre de médecins: 39 pour 1000 hab. - Mortalité
infantile (2000-2005): 4,2% - Espérance de vie: 79 ans - Indice de fécondité: 1,7 - Accès à Internet: 4 accès
par habitant - Dépense publique Education: 6,3% du PIB - Dépense publique Défense: 1,4% du PIB -
Indicateur de développement humain (IDH): 0,945 - PIB: 325,187 milliards de dollars - PIB par habitant :
31.244 dollars.
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Chronologie
BREF HISTORIQUE

De l'âge de pierre à l'ère nucléaire
Les abris sous roche peints de l'âge de pierre de
Bhimbetka dans le Madhya Pradesh constituent les
traces connues les plus anciennes d'implantation
humaine en Inde. Les premières installations perma-
nentes découvertes à ce jour apparaissent il y a 9 000
ans. Puis une civilisation brillante, l'une des plus
anciennes connues à ce jour, se développe dans la
vallée de l'Indus et atteint son apogée entre -2600 et -
1900. Vers -1500, des tribus aryennes venues d'Asie
centrale auraient émigré en Inde mais cette hypothèse
est rejetée par certains chercheurs qui observent plu-
tôt une continuité de la culture védique. Des études
génétiques récentes n'ont pas permis de trancher jus-
qu'ici (certaines confirmant, d'autres réfutant la théorie
de l'invasion aryenne).

Le Taj Mahal a été construit par le Roi Shah Jahan pour montrer son amour pour son épouse, Mumtaz Mahal.

Au VIe siècle av. J.-C., un vent de réforme religieuse se lève. Le bouddhisme et le jainisme fleurissent, ajoutant
à la richesse de la culture indienne dans tous les domaines. L'hindouisme classique se développe à partir de la
culture védique. Le premier millénaire voit beaucoup de royaumes indépendants se développer puissamment,
certains acquérant une stature impériale. La dynastie hindoue des Guptas domine la période que les historiens
considèrent comme un « âge d'or » de l'Inde et les Mauryas, en particulier l'empereur bouddhiste Ashoka, contri-
buent au rayonnement culturel indien. Les arts, les mathématiques, la technologie, l'astrologie, la religion et la
philosophie s'épanouissent grâce au mécénat royal.

Durant le deuxième millénaire, la plupart des régions de l'Inde sont assujetties à un pouvoir musulman, le sulta-
nat de Delhi puis à l'Empire moghol, (de 1000 à 1525, 80 millions d'Hindous furent tués). Néanmoins quelques
royaumes hindous, comme le royaume de Vijayanâgara, subsistent et prospèrent.

Après l'arrivée des commerçants européens, les Portugais, les Français et les Anglais (puis les Britanniques)
tirent profit de la division politique du sous-continent et installent des comptoirs, puis le colonisent.

En 1857, la révolte des Cipayes (des soldats indiens au service des Britanniques) se transforme en soulèvement
populaire général contre la puissance de la Compagnie anglaise des Indes orientales. Les Indiens considèrent
cette révolte comme la première guerre - infructueuse - d'indépendance.

Après la révolte, les mouvements indiens pour l'indépendance commencent à exiger une indépendance complè-
te. Le 15 août 1947, l'Inde accède finalement, sans grande violence et au prix de nombreux sacrifices, grâce aux
efforts tenaces du Mahatma Gandhi, à son indépendance tout en subissant la Partition qui devait donner nais-
sance à un autre État, pour les Musulmans, le Pakistan.

Après 1947, l'Inde participe à quatre guerres contre le Pakistan entraînées par le problème du Cachemire. De
1975 à 1977, le Premier ministre Indira Gandhi déclare l'état d'urgence, limitant les droits civiques et entraînant
la mise en détention de nombreuses personnes sans procès. La destruction de la Babri Masjid d'Ayodhya en
1992 entraîne plusieurs conflits intercommunautaires en Inde occidentale. En 1999, l'Inde mobilise ses troupes
dans le district de Kargil au Cachemire pour repousser des infiltrations de terroristes islamistes et de rebelles
indépendantistes kashmiris venus du Pakistan. Dans le cadre de ce conflit, les deux pays se dotent de l'arme
nucléaire.

Source: www.wikipedia.org.
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Livre

Namasté !

“Namasté” signifie “Bonjour !” en Inde. Les plus perfectionnistes d'entre nous ont même mémorisé quelques
expressions en Kannada, une des nombreuses langues parlées (près de 3.000, dialectes compris) en Inde
pour mieux faire honneur à nos hôtes durant le voyage de sensibilisation organisé en ce début d'année 2007,
par la FUCID, pour les membres du personnel des FUNDP. Nous étions sept à partir : Florence de la Vallée,
Anne-Françoise Delsaute, Marie Demoulin, Lise-Marie Pigneur, Luc Goffinet, Stéphane Leyens, et moi-même.

C'est à l'Indian Social Institute de Bangalore (état du Karnataka, dans le Sud de l'Inde) que nous avons été
accueillis durant les premiers jours pour nous familiariser et nous informer sur différents aspects du pays.
Après cette préparation, chacun s'en est allé partager la vie d'une famille ou celle d'une institution et découvrir
les projets choisis (sociaux, socio-économiques, environnementaux...). C'est ainsi que nous avons pu réaliser
l'ampleur du travail accompli par diverses associations au bénéfice de populations défavorisées : micro-cré-
dits, développement durable, éducation non formelle, travail des femmes, construction d'écoles et de loge-
ments...

Deux semaines d'immersion, c'est peu pour comprendre ce pays si diversifié (de par sa population, ses diffé-
rences culturelles, religieuses et linguistiques...) et plein de contradictions. Toutefois, cela nous a permis de
nous en faire une représentation, assez générale il est vrai, mais aussi très éloignée des clichés que l'on a
d'un pays du Sud. La réalité y est souvent très dure : grande pauvreté, injustices intolérables, violence...Toutes
choses qui pourraient gâcher l'idée que l'on se fait d'un pays aussi mythique que l'Inde. Néanmoins, c'est un
autre monde qu'il nous a été donné de découvrir par le biais de ce voyage : beaucoup d'émotions et de cha-
leur humaine, le sentiment d'être désemparé avec, en même temps, la certitude d'être tellement riche seule-
ment d'un sourire... Dieu qu'il est beau le sourire de l'Inde !

Marie-Paule Bouillon

Voyage de sensibilisation des 
membres du personnel des FUNDP

Centre d’étude de l’Inde et de l’Asie du Sud:
http://ceias.ehess.fr

Ecole française d’Extrême-Orient : www.efeo.fr

Centre for South Asian Studies, University of
Edinburgh : www.csas.ed.ac.uk/index.php

International Institute for Asian Studies (IIAS
Leiden) : www.iias.nl

Centre for India and South Asia Research,
British Columbia :

www.iar.ubc.ca/centres/cisar/cisarindex.htm

www.inde-en-ligne.com

The times of India : www.timesofindia.com.

The indian express : www.indianexpress.com.

India today : www.indiatoday.com

Quand les femmes auront disparu.
L’élimination des filles en Inde et en Asie

De Bénédicte Manier

Non, heureusement, il n’est pas encore question de
« voie d’extinction ». Mais, oui, le déficit de femmes
se fait déjà cruellement sentir en Inde et en Asie. La
situation s’est largement aggravée ces vingt-cinq
dernières années. En cause : le « foeticide », qui est
venu s’ajouter à l’ « infanticide » (passif ou actif)
avec l’apparition de l’échographie et d’autres tech-
niques prénatales. L’auteur, la journaliste Bénédicte
Manier, tâche d’expliquer les causes et les consé-
quences de ce rejet des petites filles et de la fractu-
re démographique qu’il engendre. Il manquerait
cent millions de femmes en Asie.
La Découverte, coll. « Cahiers libres », Paris, 2006,
186 pages, 15 euros.

Liens et sites internet
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